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L’ACÉRICULTURE FACE AUX CHANGEMENTS CLIMATIQUES
Le phénomène des changements climatiques n’est plus remis en question. Les discussions portent plutôt sur l’ampleur de l’accélération de ces changements. Plusieurs scénarios sont élaborés et ils semblent de plus en plus que ce soit les plus pessimistes d’entre eux qui pourraient se produire.

Tous les secteurs d’activités seront affectés. L’agriculture est l’activité économique la plus exposée au climat et l’acériculture est certainement la production la plus sensible aux conditions climatiques.

Il y a lieu de se demander quelles seront les conséquences de ces changements sur la productivité des érablières. Cet essai présente les facteurs climatiques qui régissent l’aire d’habitat, la croissance, le développement et la coulée chez l’érable à sucre et l’impact potentiel d’un changement de ces facteurs.
Les impacts vont affecter l’acériculture à trois niveaux : l’écosystème de l’érablière, le fonctionnement de l’érable à sucre et le mécanisme de la coulée de la sève. Certains facteurs influenceront positivement la croissance de l’érable mais d’autres agiront de façon à annuler les effets positifs, ce qui nous place devant une baisse possible de productivité. Il faut donc aussi voir quelles seraient les mesures d’adaptation à proposer pour favoriser la continuité de l’exploitation de la ressource.

Les changements climatiques sont de l’ordre d’une augmentation de 1,5 oC allant jusqu’à 6 à 7oC. d’ici la fin du siècle, selon les scénarios optimistes ou pessimistes. Les précipitations hivernales doivent augmenter de 5 à 20 % et les précipitations estivales d’au plus 5 %. On prévoit une diminution du couvert de neige de 50 % malgré l’augmentation des précipitations hivernales. Les phénomènes climatiques extrêmes, verglas, ouragans, canicules, froids intenses ou fortes pluies pourraient augmenter en fréquence et intensité.

La modification du climat entrainera la disparition de certaines espèces compagnes incapables de s’adapter. L’érable sera affecté par l’arrivée d’insectes et de maladies pour lesquels il n’a pas développé de moyens de défenses ou qui sont sans ennemis naturels connus. La saison de croissance sera allongée mais le développement compromis par manque d’eau en périodes de sécheresse plus fréquentes.

La diminution de la couverture de neige protégera moins les racines contre les dommages causés par le gel. Le printemps étant plus tôt, on doit s’attendre à des premières coulées plus hâtives. La température de nuit augmente plus que celle du jour, d’où diminution du nombre de jours avec alternance de gel, de dégel et le nombre de jours de coulée.
Une élévation de la température en hiver pourra faire perdre à l’arbre sa capacité de résistance au froid et le rendre sensible aux périodes de froid qui suivent particulièrement chez les jeunes érables.

Les tableaux qui suivent font la synthèse des impacts potentiels du phénomène des changements climatiques et des conséquences sur l’écosystème des érablières, sur le fonctionnement de l’érable à sucre et sur le mécanisme de la coulée. Le dernier tableau présente les règles de l’art pour l’entaillage et pour l’installation du système de collecte.

Ces tableaux sont tirés de la thèse de maîtrise de Audrey Rondeau présentée au Centre universitaire de Formation en environnement en vue de l’obtention du grade de maître en environnement de l’Université de Sherbrooke.

Tableau 3.2 Synthèse des impacts potentiels du phénomène des changements climatiques et des conséquences identifiées au niveau des écosystèmes des érablières 

	ÉLÉMENTS DE L’ÉCOSYSTÈME 
	IMPACTS POTENTIELS 
	CONSÉQUENCES IDENTIFIÉES 
	SOURCE (S) 

	
	Perte de biodiversité 
	· Perte d’équilibre 
	Lemieux (2006) Van Der Maarel (2005) 

	Structure et composition en 
	Modification de l’agencement en espèces 
	· Perte d’équilibre 
	Wielgolaski (2001) 

	espèces de l’érablière 
	Perte d’espèces compagnes impliquées dans le recyclage des éléments nutritifs essentiels 
	· Perte d’équilibre 
· Carences nutritives 
· Diminution du degré de résistance aux perturbations 
	MRNFP (2004) QUÉBEC et CANADA (1995) 

	
	Augmentation du taux de décomposition de la matière organique en réponse à une élévation des températures moyennes 
	· Meilleure disponibilité des nutriments 
	Forget et al. (2003) QUÉBEC et CANADA (1995) 

	
	Diminution de la quantité de matière organique composant la couche morte 
	· Formation de sols minces et limitation de l’enracinement
· Moins bonne absorption de l’eau et des nutriments 
	QUÉBEC et CANADA (1995) 

	Processus du sol 
	Accroissement des quantités d’azote immobilisées par les bactéries du sol 
	· Carence en azote 
	Saxe et al. (2001) 

	
	Diminution du taux de décomposition de la matière organique en réponse à des conditions plus sèches 
	· Moins bonne disponibilité des nutriments 
	Dale et al. (2001) 

	
	Déficits hydriques plus fréquents 
	· Moins bonne disponibilité des nutriments 
· Diminution de la croissance radiale des arbres 
· Diminution du degré de résistance aux perturbations 
	Forget et al. (2003) Roy (1998) QUÉBEC et CANADA (1995) 


	ÉLÉMENTS DE L’ÉCOSYSTÈME 
	IMPACTS POTENTIELS 
	CONSÉQUENCES IDENTIFIÉES 
	SOURCE (S) 

	
	Migration des insectes et maladies du sud vers le nord (introduction de nouvelles pestes) 
	· Affaiblissement de l’érablière
· Diminution de la teneur en sucres de la sève 
· Assèchement des cimes
· Augmentation de la sensibilité aux stress climatiques hivernaux 
	Lemieux (2006) Forget et al. (2003) QUÉBEC et CANADA (1995) 

	Fréquence et intensité des 
	Augmentation de la fréquence des feux de forêt 
	· Perte de superficies exploitables 
	Lemieux (2006) Dale et al. (2001) 

	perturbations naturelles 
	Augmentation de la fréquence et de l’intensité des épisodes de verglas 
	· Affaiblissement de l’érablière 
	MRN (2007b) Lemieux (2006) Dale et al. (2001) 

	
	Augmentation de la fréquence et de l’intensité des chablis 
	· Perte de superficies exploitables (jusqu’à 100 km2 pour un épisode de vents violents)
· Blessures aux arbres
· Perturbation du sol 
	MRN (2007b) Forget et al. (2003) 

	Habitat favorable 
	Migration vers le nord de 200 à 600 km de l’habitat favorable actuel 
	· Disparition ou diminution de la présence de l’érable à sucre des États-Unis 
· Migration de l’érable à sucre dans les régions au nord de sa limite actuelle de distribution 
	Golblum et Rigg (2005) Kellman (2004) Forget et al. (2003) Iverson et Prasad (2002) Saxe et al. (2001) 


Tableau 3.3 Synthèse des impacts potentiels du phénomène des changements climatiques et des conséquences identifiées au niveau du fonctionnement de l’érable à sucre 

	ÉLÉMENTS DE L’ENVIRONNEMENT MODIFIÉ 
	IMPACTS POTENTIELS 
	CONSÉQUENCES IDENTIFIÉES 
	SOURCE (S) 

	Saison de croissance 
	Allongement de la saison de croissance 
	· Augmentation de la croissance annuelle 
· Augmentation de la quantité des réserves accumulées 
	OURANOS et MRN (2005) 

	
	Désynchronisation des stimuli (température et photopériode) impliqués dans l’endurcissement et le désendurcissement 
	· Débalancement dans la croissance et le développement 
	OURANOS et MRN (2005) Norby et al. (2003) Saxe et al. (2001) 

	
	Températures plus chaudes 
	· Meilleure croissance 
	OURANOS et MRN (2005) Wan et al. (2004) Forget et al. (2003) 

	
	pendant la saison de croissance 
	· Baisse de productivité (biomasse) 
	Saxe et al. (2001) 

	
	Concentrations atmosphériques de CO2 augmentées 
	· Aucun effet fertilisant démontré chez l’érable à sucre 
· Augmentation de la vulnérabilité face aux insectes et maladies 
	Lemieux (2006) Forget et al. (2003) 

	Conditions de croissance estivales 
	Diminution de la quantité disponible d’eau dans le sol 
	· Absorption de l’eau et des minéraux par les racines plus difficile 
	QUÉBEC et CANADA (1995) 

	
	Augmentation des épisodes de stress hydriques (sécheresses) 
	· Dérèglements physiologiques 
· Accentuation de la mortalité racinaire 
· Diminution des quantités de carbohydatres stockés
· Augmentation du taux de mortalité des semis et des jeunes arbres 
	Lemieux (2006) Grondin (2004) Roy (1998) 


	ÉLÉMENTS DE L’ENVIRONNEMENT MODIFIÉ 
	IMPACTS POTENTIELS 
	CONSÉQUENCES IDENTIFIÉES 
	SOURCE (S) 

	Conditions de croissance estivales 
	Excès de pluies inhabituels au printemps 
	· Développement des racines en surface 
· Élagage racinaire 
· Débalancement du rapport cime/racines 
· Augmentation de la sensibilité aux sécheresses et aux vents violents 
· Hausse du pH du sol et diminution de la disponibilité des nutriments 
	Lemieux (2006) QUÉBEC et CANADA (1995) 

	
	Températures plus chaudes et redoux plus fréquents 
	· Bourgeonnement hâtif
· Désendurcissement prématuré
· Risques de dommages par le gel augmentés 
	Lemieux (2006) Saxe et al. (2001) QUÉBEC et CANADA (1995) 

	Conditions de la saison de dormance hivernale 
	Diminution du couvert de neige au sol et du pouvoir isolant de la neige 
	· Gel en profondeur du sol
· Mort d’une portion des racines 
· Perturbation du transport de la sève 
· Déchaussement des semis compromettant la régénération de l’érablière 
	AAC (2006) Lemieux (2006) Forget et al. (2003) Roy (1998) 

	
	Raccourcissement de la période d’exposition au froid 
	· Perturbation des mécanismes physiologiques impliqués dans le bris de l’état de dormance et l’installation de la phase active 
	Norby et al. (2003) 


Tableau 3.4 Synthèse des impacts potentiels du phénomène des changements climatiques et des conséquences identifiées au niveau du mécanisme de la coulée de la sève au printemps 

	ÉLÉMENTS DU CLIMAT 
	IMPACTS POTENTIELS 
	CONSÉQUENCES IDENTIFIÉES 
	SOURCE (S) 

	Diminution du nombre de jours d’alternance de gel et de dégel au printemps 
	Saison des sucres écourtée 
	· Diminution des volumes annuels de sève récoltés 
	Lemieux (2006) Pothier (1995) 

	Augmentation des précipitations hivernales 
	SI SOUS FORME SOLIDE : Meilleure protection du système racinaire contre le gel par le pouvoir isolant de la neige Augmentation de la quantité d’eau disponible dans le sol au printemps 
	· Coulée plus abondante via un fonctionnement optimal du système racinaire et une phase d’absorption efficace 
	Pothier (1995) 

	
	SI SOUS FORME LIQUIDE : Moins bonne protection du système racinaire contre le gel par la perte du pouvoir isolant de la neige Diminution de la quantité d’eau disponible dans le sol au printemps 
	· Coulées moins abondantes 
	Auteur 

	Raccourcissement des saisons intermédiaires (printemps et automne) 
	Diminution des quantités d’amidon accumulées (matière première pour la fabrication des sucres présents dans la sève) 
	· Diminution de la teneur en sucres de la sève printanière 
	Lemieux (2006) Gregory et Wargo (1985) 

	Devancement du printemps 
	Premières coulées plus hâtives 
	· Devancement de la saison de récolte 
	AAC (2006) 


	
	Moment (1) (2) 
	Équipement à utiliser (1) (3) 
	Autres (1) (2) 

	Entaillage 
	Entaillage le plus près possible de la saison de récolte 
Désentaillage le plus tôt possible après la saison de récolte 
	Chalumeau à diamètre réduit Instruments aseptisés 
	Ne pas surentailler les érables (Respecter le nombre d’entailles recommandé en fonction du diamètre de l’arbre) Répartir d’année en année les entailles sur le tronc de manière à éviter le chevauchement des zones intérieures blessées.

Ne pas entailler les arbres qui sont sous l’effet d’un stress 

	Installation du système de collecte 
	Le plus près possible de la saison de récolte 
	Système de tubulure de qualité et d’étanchéité maximale branché à un système de vacuum Système de démarrage et d’arrêt des pompes automatisé 
	Effectuer une vérification régulière pour prévenir les fuites et un disfonctionnement des pompes 


(1) Houston et al. (1990) 

(2) GUAY (2005) 

(3) Bernier et al. (2001) 
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